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XXXV«!» A.NNÉE "^EpTTlij^ LAUSANNE

N° 37. -31iiJ§fE^ »septembre 1899.

L'EDUCATEUR
(L'Éducateur et l'École réunis.)
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LTNTriTÏON INTÉRIEURE ET LTMAItINATION

Quand on parle i fin lui lion, on enii mi ipoieralemenl pur là l'ae-
qmsiteou ;:1 une connaissance, la pürcepümi 'Tune niée plaire et précise

resultaril de observation rhrfote cette intuition a une importance

toile que re serait vouloir entoure-or une porte ouverte que de
le démontrer pui^qu clli: doit être i la i.iasi île tout I. cnscijnicmenl.
Pourtant, toutes les coïKiai^-anor- n.» nein eut être a. ifiiiseä par
l'observation lune cht.isr. (lu ne p-nl |>a-- toujours voir el Luurher ce
dont on parle et ii est alors ne, essair».» d av,.ir recours à d'autres
moyens d'intérê!. à dau'r» l'a,-ultt-s. parmi It-sq nulles nous
pouvons citer 1 imagination Elle permet à t enfant 'le s»- représenter oe
qu'il ne peut toucher e cell.'' per,leptfcm des .-luo-s qo*OD ne peut
voir qu'avec les veu* de l'esprit, c'est ee que nous appellerons IYm-
tuition i/n lërieure.

H me parait que chez les enfants avanl atteint 1 âge de 14 ans,
.ni che/ Ir.'-i élèves bien doues, l'observation de choses qu'ils mil
I lireaisîo n d'avoir souvent sous les e ¦¦!.'¦. I-1- ..-la' ¦ -c lernen!
fastidieuse l intérêt, très vit avec les .jeunes enfants, s'en ira au détriment

lie la le., on. lé est f»ici le p-urtant. dans bou nombre de sujets,
d'entourer l'inVi ul d" ,ii • -- ¦ i i- .---l :¦ e. - -»Pipa»- .-émeut rhoi-oo-,
et préparées, qui l'obligent â raisonne H ver lui-m,'ni.-. a associer on
ai c i m parer se- iii'.-.--rs,-s .'onnaissaii''»-- e —I -p. imagination qui
rravai liera et cette faoïlté --t à 1': i.t ui:i.»ri iut'i-i-orv .-equeles yeux
sont ,'i 1 intuition i ¦ t- \ o- ¦_¦ i ai- ,i.n- -i.-e %'nii- aux
enfants des choses qui ni. tombent point son-, leurs sons mais qu'ils
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se représenter, ni. parce qu elles rerii'.omreiel en eux des points de-
,-.-.-. ai para iso n i.e ma lie ne do:t pas agir Im-meine, il ne deviendra
tifltj que lorsqu il ; apercevra une 1 élevé a perdu son chemin,
dérouté par une question ol -cure ou déplacée e il pourra alors, par
quelques parob-s bien sema--, montrer un detail qui auriil passé
inaperçu Ce travail. •¦¦ »Icv. é. ] pemenl .> 1 imagination, est lentet
partes chflh-ile, mais il se: a ¦! .-.u tant plus solnle qu :1 aura été plus
ratioiinellena n" ¦ ¦¦ • »i-luil.

(luelles sont maii'.lena il les 1 ra riches de 1 enseignement nu l'on
peut aiveofi'ui1.aiipliq.ici'i intuit on inl,.n,--ure"U nous parait que ce
seul 1 lusf..ire, 1?. geop'Pphp-- ee r-urtoui la composition.

Il est, dan- touà le-" chapitres de noire histoire nationale, des ta-
!>]. .-us d une grandeur morale ou héroïque frappante or ces se,è-

iii - ni- peuvent rlr»-. même j ar les gravure- li s plus parfaites,
rendues avec assez d»- ieautea cest alors qu'il faudra faire appela
ri,iiiigin;ili,iri. limd-e 1 enfant j,ar des questions liai îles, corriger
st>~ écarta-. le presser, le pousser el pins, au moment ou il est
captivé, anxieux, donner le dernier coup par un LiLlcau vivant oâ les
_., ,-,.',. .,-,'. ri.'arn. ¦[ ii ,ii:-:i 1. tes couleurs: \oil', le rôle du mai-

1 n-. r<\ lis enfarus ri Vint pas <-u le temps de s'égurer. ils verront se
.-...,„.¦ .i,v.,::i .-i;:; i n tal lea I i- | lissanee l^lle qu il> ee-teert
IP. ies veux, j i .u l grands ouverts devant -ette é'.ocatton dn passe.

îeures pondant lesquelles ils ont - aiti courir les frissons pa-
uoer. -¦.rjt .i,-s heures r|u'îls ri nblieiont Jias.
us b*.- suj--is ne renferment pu? A-< -eautés de premier ordre,
il v a l.iujniirs un trait qui peut fi-\er 1 esprit et être mis à
l'imagination oi- ri guiih-e fait voir aues: enfants ,1e belles cho-

-i :i --I ¦-¦' ,,ai- iléjii i.n ...-a "'té de cette intuilion que d'ap

ssaire que la le» .ni décomposition, qu'on pour-
intuition intérieure, soit une ra.milh-al.ii.n d'une
is.'quence morale dnn acte extérieur. Ainsi les
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erafàïit.s teilenI le soir il faudra leur montrer sou^ ses plus helles

ou lee.trs, une ir veillée ¦• intime ,m toit est concorde et paix, ou
encore la contre oartie sous ses plus sombres faces: 1 cni'aiit verra,
ces laàileaux quil trouve lui-ineme. bien quil soit laideur, il les
verra.aores l'école, il les verra plus lai 1 ci cor,, et peut-être l'in-
tlucnce s'en fera l-eile seeitu é.oule la -ie durant.

Le rôle du maître ainsi compris parait,. Lr-- l j. «niüii iL ne laisser

que trop peu de travail a Ici» \e qui n'aurait qu'a recevoir lej
nouons qu'on lui donne : c'est une erreur e un enseignement ainsi
eu tendu ne serait pas !ia-e sur 1 intuition qui implique un travail
d'observation de la part rk l enfant le n ailrr • -1 la pour guider
adroiiement et, au in,ee:iciri ps», cheiogioue pour l'iappei 1 imasurea-
fior.. -îce travail est ^rarici. I,- bah. ur i|ei-dq;.e]".;u- diu. les résultats
que l'on obtienl l'ont ouéiiier ia peine que 1 on s est donnée.

K. Picure.

DE LA DISCIPLINE HORS DE L'ÉCOLE
T.'articlr» que n .ire .'.ol tiriii- ll-ilcv u jini.i r s< :• n s -a,-» p i ¦ ro lélan s l Fiiitcatc-i:

(Iöüd^ à provoqii. r une d -mission uni- vr unit, expr-cr nos peu .ras -ur e ;

croireiiiii.-u l|u au P lnni.'i d i.i,''i»s ne fifii .'Ira- :\ i ul ie ,i i.i <:¦¦ use de l'école
Aulrefoi-, deuis I km vieuea. temps, ai I". :».qn»- un lu re.eiil ¦_¦¦.• .plu

e soir ce j ne Nï 11 appel ,-¦ lu teur o- .' ,-
¦ '„¦•¦¦ e .-u

t la il [.»,? l'.iial- Jo narr r tun; les li- n ¦ tours que I "ii a juiiCs
•uli.e. ut. ai I rue rie in» ri-.e ls nous u -a .-|-e»i»i.i .1 ns si l=i cur
e n... ri jours vsul r=eileini-iit i (.ans .aue irilea de leurs devanc i a

Vaee ,i» s e-i ,i., a a 1 Pâleur ne I a ¦:-. lie 'piePr
.'il -veul remplir ..oaupl Icmeiit irai tuet.-.. ¦ i nous it.ious ,»,-¦ M. D-, qn',
ii a- T.air f ...rsuii-. m e" qoii pur conti arut.-. .ait .- e-l jv.:,! e,»ae lai l'ail il le |U
»mbe cette tâche. J Bviur

(iLANFRES HISTORIQUES (Suite).

quoiqu'ils end. iw.-nt à ¦.--•U-r, de k-urs paroi-sses qui ...n oiitUsoin.
Lu un mol. on peut presque comiiarei les J. rat ts,i.u:l G-alaorite-
elauxT-Ltes. Le sont comme les sei l's des habitants flu vigmiile.



— 6(3 —

ST-SAPHÛRTN. — Il y a deus écoles dans mon district : l'une
a -il, Saphonn. I antre et Rivaz. ou les riches et les pauvres peuvent
envoyer- gratuitement leurs enfants On fournit annuellement aux
er.faiKS ries pauvres les livres qui leur sont nécessaires, sur
l'indication du régent el du pasteur." qu. en fait régulièrement la visite
pour ia tenir en règle.

CORSIER. — La paroisse a quatre régents d école dont les sala:
res se payent en parti, par tes communautés, en partie pa.r l Hùpi
tal et en partie pur quelques .-.uili-inu lions particulières Oe nombre
de- égents n'est iiuéleiiient suffisant. 1 uu des quatre elanf .-harne
de- enfants 1res no mie, feux des deux villages Ooa-sier et Corsanx et
du quartier de Vers-le l'ont. Il en faudra.il un pour chacun de ces
lieux, en tout six.

CHEXBRES. — Dans la paroisse sont six écoles, deux en chaque

liers avant chacune son régent, excepté celle de Puidoux et
celée de Crémières qu; eoire elles :t ent qu un régent.

LES .:it'_>I>ETTE~. — Comme la paroisse est fort dispersée et
d'ailleurs a--,-/ iiornl.reuse, il > a ,-inq régents, pour Ii îsPriction
1 ..— -.e-i.- i'..-'- rière Epalinges et trois rière les Rs
p.s. i >u liisLriliue aunue-lleuient aux enfants pour deux écus blancs
de livres qui sont des sac m .-s et »les catéchismes.

DOéMMARTEs" ET SUGNENS. — Pour l'éducation des enfants,
il y a dans chaque communauté et village 1 école a laquelle on a

sein que les pauvres soient assidus, ainsi, qu'aux catéchismes.
CHËSEAUX ET SULLKNS. — Les précautions se bornent à la

fréquentation des ccoies jusqu à ce qu ils aient communie, et du
reste à. une éducation purement physique et animale qui. k dire le
vray. est bien celle .pu convient le mieux à la population.

ROMANEL-LE MONT. — Dans l'une et l'autre Eglise, on a soin
de fou nur r es écoles rie bains n yenis a dan I que possible. Ces écoles

so ni d'ailleurs fréquent,-es assez régulièrement pendant l'hiver.
La lecture. 1 écriture, ia c ligion. la musique, l'arithmétique y sont
enseignées La memoire des enfanls y est ..¦xci'.p.'e -urée a.-alechisiilo,
les psaumes, l'histoire sa rce et les pas-sage- choisis (le l'Ecriture
Peut-être ue ferait-on pas mai de substituer a ['arithmétique el
meute récriture quelque occiqia.li m puis relative aux besoins de
nos campagne* el qui formât les enfants au travail.

CHRONIQUE SC01.AIUE

- Congrès seolaiee suisse Liiaai'iu.-àie. i" JcP.t se sont réuni? k Berne le
l'ouiile eiilml ..le 1 \ssjc .rliuar den instituteurs suisses el le p-imn." .1 iii-reimsa
t-.jii du (.ui :'r,:~ des mslae items suisses que ainrai lien ai Bern,, le li-iirlandc-u
linneijial -.en I I élabliwtm.-tit .1.1 la-njirr-ieaieue .l.-lnnli.' du I'oiia..[-i's A ce [impjs
s esl iiii-éi lai i|iieslioii de siiecri m lu siibvenl le éai 1 éoiiP-ilëratiou piur les
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écoles primaires devait .-tria a,crlée a 1 ordre .1». j
tiveinent et 11 Guss in„iire seeundaire i Ii4le. a

L ensemble du prosTanuie présente par le Loir te il orcamsal on a ete approuve

NEUCHATEL. — Alcoolisme. La Commission à laquelle le D, par le méat
de I Instruct û:i public us a serrai i- la qtie=t on d n irtise aaneaneiit ant al uiilLurue
a reconnu nue In lutte contre I al rjoi'snae par le moven rie I eoie esl |iossi!ite

;t elle a adopte, après une e ude p[ rofuiid e .lu sujet, les conduis
ipie. vu leur imporla- e. nous er pom le., r porter a la CO"-

îos collègues et des personne. |iu se pr-a- ¦. upent de l'avenir do

ncire eliere patrie.
1. La brochure de M ?lnys dir-'-s'eur de I Keule iioniSiile ee Bi-uvedles sur le

Rôle de i institutut-r ,l,r,:~: la lutta 'i<iia«'i'iioOyiie sera rearuse al ions les membres
du corps enseignant.

2. L'ensei.'nemi'iil aaiiieleoi :i.pae se j., i, ri efo dan- les hi-ses îles degrés
moyen ei supere ir le

'
ecole primaire au i leiyei) du livre de lecture spécial,

rie tableau et le vues stéreo-copiques
3. Une leçon pra-e s:ar le ie.inps rfs rvé k la lecl ira», sera consacrée r Imune

¦-.'om-ja-eiidra. en on liv des Oïc-rcu-es varias ..'ho .|. dan; le- ditlPre-iies branches
dn programme

4. Les reiiseiJiifuieiils et te- il reidious nécessaires -en ml lu 's au\ un ni lires
du i.-orps eii-cisiiiint par "v[Ji les irr^pe -Durs da - le. pr.icliai les ce uferen ces

.1. Leu livres suivants -on!, reciiiimiiii.lés coaiinn- manuel- de lecture :

uj Histoire d'una. b'-y,.ile:lte par Battdï¦i.l.lard
bl La lutte t:t.at;r,> l ater,f,l.sitia par ie àoeteur Laba-rde.
,:) L'enseiiiiieiin'i'l iii\ti.ah-o--j!tipie /.¦¦'' ¦'¦; ¦l'Vtettr Legrain,
E,e- n a .ae liens s',.,,-fi. el Dupai, i roaai p-ndie du ad ra !¦¦ cIilSS-. '1

serrai-.t nus ainsi à aLL Ji^,,^ ,,n de iristieiiîcurs ea ne, nislalu'rices pour la
préparation de leurs leçons.

La léomniission demande en outre a

1° Qu'un enseignement a:ntiaicuU!!'|-.:e ;o.t ..asa-iai,-.' ¦'/uli-iiieiié .Imes les écoles
secondaires, uor aies et super cures du canton.

H" Que les L r ni S'cms scolaires vue leni ijion provamuer la cr.riitiou de
Caisses d eparpui: dans lou. les ..ulh-.cs .pi i uni pas encore.

Espérons juc tous ries v,.eu\. présents a pi de ir ut ne l.irderuiil. pas i passer
à l'état le l'ait; dans uos êci.les! li.

•mbre d'Instituteurs
a réimpression des

n »res oe recuire un 'a our- airuveu ci uri cour- -up-Treur i.e u'. re de lee Iure li.rlrae
el Allemand a paru vers le milieu de jnailel la lebrair e le I Etat a Ber ie en
ein, pue me édition, ii 1 l'a- 60 1 exemplaire La revision Pr la partie littéraire du
'trésor de écolier e.t .iiabevee el soumise ai la l omni ssron des ri.nven- d'ensei-
niieuu'ii! s, tout marche ,r si.iili.iil. le Iure p-.urr.t nara lie au pi-nilt- ups pro-
chain. H. GoiiAr.

VAUD. — Grand Conseil. — La dernière session du Graud Conseil vaudois
a pr- -unie <jueluue inlerel feuur 'es >lila,leurs -e- .-.du ¦ - • a ¦ r - La
cornm.-sion de riestion p r ée !>e| .irleiiiciit la I' n-.meiern pul>Ji,{iie, par l'or-

a î-aproiieiir \1 Raiy I aiulede liraiidson. J .'ut -'.lu-- r,- tiens
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quelque temps déji, répond notre autorité executive, et un,projet sera présenté
aussitôt que noire position financière le permettra.

M. le rapporteur de la commission de gestion a denun il»": Irr cetahljsssment de
la 7e classe du collège elle transfert — combien urgent — de I Ecole indnstrii 11e

caiil'.orijle Sur ru dernier puant, le Conseil d l'.Ul n répondu que le Département
de l'agriculture était en tractation avec la commune de Lausanne.

La commission a demandé aussi que l'on encourage, par des subsides suffisants
alloués aux communes, la fondation d'écoles secondaires et d'écoles primaires
supérieures.

Lu <ac qui cuiiri;ria..a l eie-eM jnearaeeil. primaire, M le rapporteur ai pairli: .'ai fus eur
.aiu'i HTipilili.arPioii des e-iairo-aari .îniiui-îs t..-.a iiislieialeurs Sêrairit rciP.-.iir'iiea.t

heureux de voir ce sujet faire l'objet de la sollicitude de notre autorité l.yis aili.e
M lo député Itoulet, de Missy, a demandé la suppression des cours lie répétition
dits cours « caniculaires ».

Apropos de ces deux questions, M. le chef du Département de I Instruction
publique et des cultes annonce qu'il présentera prochainement un prr.ji! modifiant

la loi sur l'instructina primaire, el que. les points soulevés pair MM. Itay et
Itoulet pourront alors faire I ui.jrl d une discussion. M. fluclicl a déclaré, en
outre, que le Conseil d Etat n'était pas d'accord apour la suppression des cours

eaiiiieiil.-inr- ¦¦ I.eui ulilité a élé d,On ou liée ..ri le ai r niée ericoie les p-nie-sieeias
qui les ont suivis out apporté plus de soins dans leurs travaux et oui obtenu de
Meilleures notes.

Cette question des cours de répétition d'été en vue des examens de recrues est
criai uinii.-ni iiiipritlriiite A[iés dem. aus d ii.'.p'rieiii-e. il est fac 11 ci de se rendre
compte de la valeur de cette institution, aussi voudrions-nous voir un de nos
collègues traiter ce sujet dans ['Educateur.

I.e h-'pairleeiii'iil de I'imir ai a-.', a on piilaéiipu: ne puiarrant al pais, pair lai miiu qu il
jugera la plus favorable, demander au corps enseignant primaire quels sont ses
vœux au sujet de la revision de la loi T

Ajoutons que la commission de gestion pour le Département de l'agriculture a
driaaiau.lé I,; rarériliain ,i iuvl d.'-ku d'érol.ir. d npieiul Iure dams les différentes régions
du caillou Le GaivMÎI d Etal ¦• répondu que le Grand Conseil sérail prochainement

nanti d'un projet de loi sur ce sujet. E. S.

— Dans la dernière session du Grand Conseil, le Conseil d'Etal a déposé
un projet du loi abrogeant el remplaçant un certaiu nombre d'articles de
la loi du il) février (89ï sur I instruction publique secondaire, spécialement en
vue de la création d'un Technicum cantonal ou Ecoles des arts et métiers.

Le Teclinicum cantonal vaudoi3 comprendra les divisions suivantes
architecture, topographio et travaux publie;, mécanique industrielle, électricité
industrielle, chimie industriell,», Lidiiinnsei-ali-.aai .'t .¦lieuiius rli; :Pr

Celte école professionnelle cantonale remplacera la section professionnelle
Hineile rie l'Ecole industrielle cantonale. Celte section, tout»* fait îiis-Jii-.aiii1..
o'i l'on consacrant al peu ] rés aniPiut i.!a- ti'raips ai l'eccaaa.iluiai .le lai Clllaiare ;:;».¦:¦¦¦
raie qu'à l'apprentissage d un métier, et qui n'avait pas ses racines dans l'école
priaaa.iire, aura VÉCU.

En effet, pour entrer au Technicum cantonal ou a l'Ecole de commerce, il faut
éln: ,1pé dra lii ans el jimu.-fT aviar parroairu le. [atolttlimine», du dej-ré supérieur
de l'école primaire. Lo raccordement avec I éenli: pneuaire, réclamé depuis
tant d'années, par tous les esprit progressifs, ent enfui réalisé.
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louches, d obus dit se lira:, mais e esI a ïa.re li-cinir c est un fra.js de guerre cni
nous 'ionrij-.l et e.ui osé elfravunl nu: s Ss:. siiporho .-meu.i m'-me S ils
fabriquaient des dum dura.' p»_ui e'aore r,ir-r .les Anglais

On sorl de cee an are de Vu'cacr -.». ¦ r e .'.ca-duüeieiiaeu- dams le; ore lies c; on
en rêve loiile la nuit 11 u v a pas moyen pu- prise; vienne par la maint.-nar.1 ¦¦-¦:

sou wai Ménéhk non pilus I

Le soir, m on l'une eu ville et à li1 aieures ee,-.!iicln...i deï feux.
Le dernier jour a lui i.a passe erep ".-.le Oe: voudra:l a..curer mais ou n ose

pas l>;-s cirais noies ;i t '
»? 11.. eo jo : el nous ce--- ioisseit à V, atlen-J:y_, el, depuis la

".ar ma sentier ebaimaual a travers brus sous la a'-aiiclieiir :: :us peinons ie; luiras
du Gurnigel. C'est aussi un pavs délicieuse et frais.

liaih le lumps presse al ailleurs fait très chaud ou s hàlc il a.Pisver ja cur
-vue .; un U du'u ne en ehaaitaml el e:. sifflant on fait j..si|ua seul .-.ek; mètres à
I heure. Oui messieurs sept kilomètres ei rieurc s: ^s un ;ole.i iir."iiaa:l cnlre
onze heures et midi '.

Qui rainasse le gant?
Cependant la lai eue se lait sentir voila jualre jours i:ue Ion niarcLe ljae-ou

coup el uu ou se repose peu.
A.us;i décide-1 on ,'-.;- naendre ia.es c'enars a'-e.na i'iaofayon comme le comportai.i

b-iiroaai-.w.nie aiissiäue du aussitôt lac II v a lien quelque peu le cahots
sur ces roules piei-iviiSHt anajs ,.- est très patt.iresque et ce':. ne ss voit pas loin h-r

P: a ufa; on Idianjéi de -.oaiures' rouelle cocher A i) hèaares ou fait OrCi.rer
les ponts saspenalus ee. un auurl ..tieure oins tard i Iiùlel ea. Faucon de Fn-
tc.nraa non» r-e-coia ie-eiur le souper.

Les Américains n su. l'uni pas auii.nl >ü".e-s avons ensnile une audition d or
ijuias ceale nirisi.-eije si puissante ei si solennelle nous a'aal une e m pressa on pro
fonde- el ai;,ns permet do dan- que. aa course que nous avons l'a te se termine par

A y heures tout le monde esl en a/are on s envagonue mc-rnes comme des
¦rrliieiis bai eus ton: Instes de la lin d un v .'vaie- si beau -t ¦ bien réussi. Arrives
a i .a-.usi-.ua,- on se s. uhaal- bonnes va.-a-an,;.'s el on sT s-:.arc end i au les. ra s émus

En terminant nos remerciements les j I..-.S saaieeres a uolra- chei en réeleur pour
ér: oeine i|r: r. ; est .locuec e: p.. ,ur la mauiere dont i a su .La-aee: a ev curs. on ;-.

ia ;.eiij a-rmide -o e de tous a nos ci'.ers ae.aecfesseurs jOï.r ri bonie eu ils nous 01 :

i- n ..-p. : ee et eePle ;; i Aeenee lïuchoeniei ¦]'.-¦- le concours co'.-.s a ele s utile
C. Aubort.

— Ecoles normales Les evan eus ci un;. lernen la ares pour â obioalion du br: -

'-el de cap,alite (unir i ense g lernen1, primaire a,ar... P Je.. .-. Lausanne du 13 au
20 sep lern In-.- prochain à ^ licui-cs du mahn.

Les e\ame.:s d a.im ssion au\ coins s pt-Ci ¦::-..•: deo'.inés a foisoea- .es nujiresses
des Pcoio- :;:ia-J:nes el de ta-avauv ;'. 1 aigu i'e auro.:t i etâ :-.a -itiiriner.t d école de
la Croi.t: ,i Oiiftir, 1= jeu da i'i courain! a S heures.élu mat.n Rnvover les ruscrip-
lions au directeur avanl ie If septembre

VALAIS. — Revision de la loi scolaire — Ln Département de l'inslrtic-
t fui pu hl i q ie ciiiut ue pub! r r la: circulaire sio vaut' P i l.'irsse du per- el en
se cuian: et de Paris le: .oms le I insiruci .m "vous avons hàle •:¦: la transmettre
ii Fi.teatr.iir alin rie poiivnir v faire paraître ensmte le- noie, el observai) un s

que ie. Comité el le- aaicnlires de la Sflf-ir-ïe tir- iiistiititenr-- du Vaitiis t ,-rraa:titi

non- enverront sans doute sur eel important sujet U. Gmllasii,
Messieurs,

Ainsi ijuii nous : :.\vtiii~ :;\.:,iiipië riaaies noir-.- de::. :r rappo1-: de ¦: .slann. le De-

p-rleine-e se e ropuse .: ei. reprendre a iv. s :. de la lui -ua' 1 n. 'réaction puni
que li. 4 juin 1873.
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Lo projet auquel lions allons ave-a irr la n a n porter»', uniquement snr a

I. Les .Voies primairps el le- cours oui en Oinneni le ecmplemerP (écoles do
rep'-.iteon et cours périagng que* pivpnrjie.iir.'s pour les recrues).

â. Les écoles normales
Pour mener i'i chef recto .Trivre cu-'iplcxo ie 1 iC-vni r L. n if 11

' fa.le appel â. votre
cuiicour- et vous aine eh voubir tuen lue !:ans an élire pana- 'ül septembre an
plus lare les iio.es el u laservu ta mis (|»",e ¦¦-ons Ji!Cgérci',-| I espo^" qu il a soumis an-
Grand Conseil.

Les poin lss suivaiiie ne manquer-un', pas il al .ire r lo.d sp..'-.- ukcaieol votre
attention :

u) Eeohis priir,t.ttres 1 Lcoles de seeiton i Maisons ,-i loeaus scolaires
,i Durée des écoles i Freque-iilutinn nicei '! briprair mes manuels ot [dans
détudea b. Registre el hersa.; scolaire; " Ee.ar.a-e.r.s il Ciiiaiiripation ; 8. Ah-
sences H. IViialibs (aiai si ides déteiiïLoii aie Iura les oe lïr le: prou... uter respon
sabil te despai-ei ls et luleurs).

bj Cours àr. r eue it! ton J i.'iraain saliiui eal durée i Prograin ne. manuel el
plars d eéitde 3 Absences 1. Pénalités.

c.| Cours jir.-.'.e a-pi,.¦,¦;¦:': pi-sjei,¦¦.:!('ieriit ji'jtcr Ut rec-i lias 1 Oreauoaatiùu el du-
ree : 2. l'rear.air-a ass aiiaeuiels ele i tiisences ':¦ Pénalités.

d) Ecoles ntiriatihî 1 Oeri-a-a sait on et durer 5 Liane ais il admis; ou
(premières nc-lion». ce aies; n et de (liant a en çen Programme ; 4. Brevets

Encore quil u en lre pas dans n ¦; anieirhe.ais I aborder de froid en cfi niiiiiieiil
I un porta nae quest on de la. situataon maler elle do p.rs..ai!.e laiseiainaut, il ne
nous parti irai: nullement iirq.assii..,c o. pendant el obtenir à Ire; bref delà., une
e.aep ..:.::aiau table des primes ;1 eucouraiiemeul prévue; pur le décret du
ÜÜ ma-i 1*8« (paire ô;( du rap.porl» il n y amraial pas moaiis aie:, a noire avis, de

remanier en mé.ieie temps la loi additicnueli.e: un ï'r i jve.nilire 1836. — Vous-
nou; oiila.vre? en nous faisant ipialiram.iil coiinaitre sur ,:e.~ deux j.oiqIs. votre

ZURICH. — On pense nov, voir i lui curer vers le ne Iren ,.i miubrr procha n. leer.

..nu meul cm sera élevé a Ians il vile rie. 7ur rai 'a la m eu mare de Pestalozzi.

ALLEMA&KE. — On Ment de l'é 1er dans ies [ io > s ..le laucri-e- alleman ie le
eenl : nquaiii ,-.ene an inversa: ire ¦.;¦:• .;; naissance du peu: p i o a j a pe.ele de la Gernia-
:nê [IH août i 49-1635») L Freaue-co C "l",.P«esa,',- consaicre a celte occasion,
un bel article au\ ul,-es perla.ci.Loqnes de Gœllie.

La co lee lion Grosse Eriaaeear •. ex],.,sé »h- le périaiçopie moderne sous ôirme
de h ogrnphies a déjà dénué Pesealoarj it.isei,-.-.'.- kehr cl Diesterwe^

scperieur de an: ruclion publique repr ...luil. une | aa-lae de noire article t Loutre
i s.-hi.igue s »I I apprécie eu ce; termes ;
Pcmraoxs conpohülles — L bdutiileiit organe de ia »s,,.an'¦!'.» pédarrog- -jue de

la huasse ro- an .'le s occeipe le .ai dise; a.h..e soc eere e: eaioia a.anent des ciiaiiiuienls
corporels ¦ X ms nous trouvons c di't M. Guex er. face de deux sysienie- dis-
cipli-iaL tes LI»,u-bon lumlire de p.ays dbui-iqee riolanimeiit en Au* eterre et en
Allemagne es ehaluaicnes coa-uereas sonl a-e-.., ,.-' iabo:..lai:i-inienl pudiques Mal
gr,'» les leclan-aPioaea; ca ececi-que r le l.„-l.a el les aages ¦ 11 * : i l i : ;....

» s de apercer le;.
Anclais aa un! pas renance asuv Pailemenl; ,a haar-leiar :'_.; ii"s comme ies appo le
hab-edê's II eues: de nême en Alleuiaiue du moiais dans les écoles populaii-es
Pi 'a ternie n esl pins remise aux maitres en sagaae d investiture, elle n'en constitue

pas moins eaiaore aujourd élu un des iTiajcipaux n • ¦•yer.s de discipline Les
mlcuacrails scolaires ci: .r.iionsciil 1 enipi -.1 une man e.re formelle, t

« Tout anti-e es: la ¦:on,.,er::ic_: de ia aiise p.i ue scclaan da:: s les pais de leugne
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iraaa-..ai s. a Fn Fraeo.e il e-a absoiunient a : i :¦'.¦:-¦ 11 : d inileger aucun châtiment cor
porel. > inspirant J»» Haianrlais de Mo-.lai.'ne qu recommande la douceur .se

vàre». de Fénelon le Rnus-eau el des mode ni e.s ei pecajogie franea.-e estime
que la ila^eip, ne .bue être t.n.l-e sur I aueor te morale ou maure, sa valeur per
son celle sa ejii leuce pr des-iorci-1 e el mm sur la tra nie des châtiments, a

Notre couerere. su sse -e p.r.inoiioe haur- ...rua pour le scsieme franeais el cetie
...ei-r leadauii nous est i autant a us agréai.P» que comme le d'ail récemment
M. Kuhu. dans I Fcoie aiar.alle. nous sninmes ires parles a nous décrier, à van-
ter la super onte de nos voisins ceux-ci nous disent qce nous valons mieux que
nous ne le pivlen lu il; c e-l rie.|auiiemarqaie de ami te.-ss mais en v re.-jnL-.nl .te

près, on verrait peut-être que e.-l aussi lexpressio r de la vérité.

— La SohtLUzerisciia Lehrerzf-itu-oj se demande si le lin de-tnrif des sPilions
¦de villégiature ei ri-r pr:ssav'e p .ur le- nist. auteur- uss-s qui uuus :l et., envoyé»,
s est e.care Xou- iC'.oaas rassiarea- pleinement nuire ,;,..ni'rere qui n il pas I air de
lire r,.;..lierement Editent"")- En .'it'el ibaus le ne .):, ,;.» m.lre journal na;.'
Ô7r) nous avons consacre une dm/a ai? de lignes au liuida-tiuif en question.

CORRESPONDANCE
Lortelles r.a- s Payerne le -il août LSl'P

Monsieur le Rédacteur e i chef de l Educateur.
On me fart remarquer arec quelque raison, que dans .nun petit compte rendu

du cours aie travaux mau reis ce a>..h.ill'li. use a ai omis ii..- paeder rie- açremeiit;
que nous y avons trou,¦'¦- Veuille/ au« permettre de ree..aror un peutaii-diveamaut.
Cad niileiii 'un pu U, hée é. ailleurs essen'.ni lier aient au aaïaiea.au.er de temps et de piace

Cest un l'ail connu [ne exhulé'housu est le centre d e\cur; ons variées. On nous
a d alinrri érul fu re cunnaissa ¦» un soir d il éliminai ,nt n..'c la crai.ii.lii.se chule
du Rhin od eeius soiiiuie; retournes suave::l depuis attirés par la uiago.'lacae
puissance du spectacle.

Uaus lu direction opposie nous avuus visit-'- la crjqueil: petite edé rie aaheiu et

joui du coup d reil qeioai a dei château de Hoheiililiii.'eu a 201» in au-dessus de

Parmi les nombreuses remuons du sur 'iues à l-s nui alro»s diverses ii en
est une uni a -:- geCt'-e entre toutes, r est la so réc-concert avec liai! ee quaranta
rousicieus qui ; esl donnée sur In '.errasse vaste comme une place publique.
1 iii.ao-iiparalite Munuotb et a la p.ielle on nous ava t gracie;,sèment invités.

La course du 22 juillet a élé sans contredit la plus instructive ol la plus al-
Irayaule ab- celles que nous devons a I amabitiie je n.dre I recteur Par iiale.iu
sj.eeial tiniis avnns remonté le liaun jusju.i i Ue Itd use .!»¦ Ite.irlienau. puisjus-
qu a Constance et et Isola-ILda ¦¦ du viraind lac C Maman..N'eus lirons "pu ai:».si

visiter I antique église du couvent .!»¦ lteiciienau b» chalerc.i d Arenenb»]-^ lent
le nom évoque tant .h sotiven rs récent; la sa1 le liist.inque ,lu téoneile de Cors
lance, aménagée anjoiarê iuu en musée de pe nlure et le château graud-ducal de
-Maman dont le -oninluetiv anieublemenl et les richesses arlisliques nous .m:
vraiment émerveillés...

Pourtant, si cette excursion a ele la [ib.- bdle ..-eile que nous avons faits tout
jeurs plus :ard riiiis le ind de Ka-llgauscbalFiaoUsOi; a eeui elre l'paissee eai.eore
ee, ;aite peawrate comme en tni nie coiecualite lou- les participants se rappel.--
roui h.nctenips la délicieuse réunion i'amala^iv d L'nler Hall an el 1 aimabba entrai a:

du retour.
Pour toutes ces car armantes excurs ons nous adre-sons nos plus vifs remerciements

a .M le professeur Alt niiacii directeur lu rrc.ur.s qu en a prs 1 mit atice

U-U Dhsponos,



PARTIE PRATIQI1K

Ponr* rv r c. nt ro r.iu ctn al ;: n e leçon de choses sur leau, que nous envc
ai bus- de la aPn-aë-e sm laitres abstinents, il nous a parti

s publie r la lei Ire suivante :

Yillars-lH'.oriite. le 22 août 181)

A la Rédaction de 1 tdiienteter Lausanne.

Monsieur le Redaeteur.

>ous souvenant rie I ai-, ueri favorable que nous avons toujours trouve auprès
de vlvus. el dans le but le conir huer par 1 ei oee a renseigner les on finis sur les
rianiiea-s de- faussons alcoolique- unias -, m a r.rsenloais auj und Pua une bacon sur
reau. traitée au point de -.-lie p'i'sa .le iqm-

'

hvgienique
Le nouveau plan I ¦ :ud-- renier al e» .»n e-'-P enanme suaels .!¦¦ leçons de; degr.»

sup-neur les ho ssorrs arcooliques »-1 les faoïs-ons non alcooliques.
îious vous pr on; Monsieur le l'cracleur ..le bien vouloir insérer celte leçon

dans votre journal.
Il y a été largement tenu o euple du principe de la ronce.itraoou Ln sujet

comme cel.n-la nieriie d être cou;ni Te soc,; se- hlt'crents aspects.
C'est ce qui nuis a engi.rms a ne paas oavparer -euleaiieul un-» leçon de choses

mais ri v ajouter une ires /mn le '.".rr ."de d exercices d av.pi cainm propres a
intéresser les eleve; e! desirn-P- les uns a tuaarnar des J a; mes qm ne- peu cou eul .anicie
être indiquées dans la leçon rie chose; lle,on de ciaiiptabihté ou problèmes de
calcul oral ou écrit) à les coiupb-ler en cxcilant 1 inia.ouatioii ou eu cultivant
le sens anoral des élevas [chaut poésie ceoeol- d'-» -'t'amle i».-riti.ir~ [in se prête a
un" 1res belle leçon de morale', i ne ces c clees et le iiio.L.fa: d erreur:- tine sont
de-linés a donner aun enlauis aie», pnir.t une idée fausse ou exajer-e ce qui doit
é!r- co pl.rtemenl proscrit a i école .nais t exacte vent- scient ln|ue au po it de
vue special de l'alcoolisme.

Tous ces exercices nous Cri! eiani iiVc-s-aires pour que sur ie nombre quelques

uns p lussent r .rouler- aue i mu 1res sans qu l= -oaenl fneces ..i uterrompre la
série de leurs exercices 11 es: evident .rue personne ne fera, ton- le- eavereices
ri application pr'.p .ses mais les naaitres p .urroa.! lacilemeii! ei l'aire un choix
judicieux, approprie aux bes.oris de leur classe.

La leçon de choses eile- mène payait sou. luriu- exposiiue le maiitre la donnera

sous forme snca-aiique rhrupir fois qu il lui sera poss hle et fera exprimer
par les ele. es l .iifes te; coiinaessaïues civils possèdent dej.i Llle est précédée
d'uer.a épigraphe qui ap.r.-s quelques explications pourra ares bien être trouvée
par les élevés eux niénies Ce précepte ,':. Inp-miie e" de morale .,eu-rail servir
.1 aibslracl» m i la leçon cntièri".

Le sujet axant et-prépare par i=»s maitres abstmcnls faisant partie do notre
Société, et par les soins le la Niciets non; pensons que la seule signature qui
convient es: celle-ci Socié-r.- bo aiiaiPcs ibstinenls.

Veuillez eifri-pr Me;sieur :e lieda-leur avec Ions nos remerciements I

expression
de nos sentiments respectueux

Pour U i'iiinii.f de ia. iûciété des tnoiircs ab-itti'.ents :

E. Jatoiv. président.



LEÇON DK l'éHOŒ- éantialcoolismol

I. L'eau est répandue en ahnii.lam-e dans la nalure. Vient-elle a manquer
quelque pari la vie est ampei-nlile et le désert se fait I.e veg.lal en ren'erme a.ar
lues plus île; neuf dixième- "le c-ma ponh ie corps de 1 homme cl des aiiiaaiaux les

la sai-uii fn.ide, notre pan est rendue hnmid,; rar la transpirai um insensible

vaires. non seulement a I heure dr s repais, mais encor-. durant le- ant-milles qui
les sepaaren'.. les larim ; elles uussi. se produiseut -an; Interrupt;on pour lulii-é-
lier ie clobe de I .ei Ur que sont la sueur. In -ailv:-. les larmes :: autres iiumein's
-fi-relee.s par mis je landes. - ri de I eau pre-qu- pure, chargée seulement de quel
ques mrlliéaiia.s ec substances nunéTale.s î

Idee principale let sécrétions
J. Pour fournir ;. noire oreunisiree I eau dont il a ln--.iia", pous se développer --'t

pour reaiip.éaeer celle ,:u i perd, lions devins cha eue. y ur en ai-soi mer unir quam
I f I I .]..,, if ». I. r ;. i o- ,|..j..,.l, .1,.

reste, considerahlemeiil ,i uu indiviiiu a 1 nuire Pour une même personne la sai

»on, l'état de saule, le genre de travail ou ,1 a.niisietali .m pro ahn sent des riilfe-
reiicos siiu.eul très fortes Eu .gênerai, il \aul m eux boire peu Une absorption
trop considérabie rie boisson pousse a la transpiration -t ce n esl nais toujours
-ai n- mil aie nce lacheu e sur le huit l'om bonnement .ie I Cslumac l-i un ma ne con-
-om nions pas lenacue j..,ur cm.- auss; .-raimie puni a. dé d '-.an c est eue nos ah men es

solides en contienne il une iorle proportion
Idée principale gtttinliie d eau are engin re n notre organisme.
i. L'eau, pour êlre saine, dort être fraîche, sans ."rire alacee limpide saiis-

odeur. d une saveur a.mvajile hdle doit conlenir en il ssolul oïl rie i air, del acide
c-nrbonn]ue cl des maliere- imna'a-ales ii'le duil être exeuqde rie a.eitleres orç-ain-

L'air contenta dans I .-aiu jioi.a'...'-:- est plus rirriur -n oxii'ene que
'

aar ntuiosjihe-
nque, Laicuie caitiunqu..' rrontr bue .". lui ihuiner aine saveur acrealrie Leite
saveur est 1res | rouoncee dans les eaux gatu-es iialui-cllcs nu arlil vielles, si
employées aujourd hm comme eaux de table. Les male res i.'.ni. raies, le; sels de
chaux en pariiculeev e iliviii .aai is la coiaiposition .."au squelette.

Idee prtiiei.fifiie q'taiites ,.ia I eau. potable.
S. Il faut bannir de i ad riientalion les eaux charriées de matières ..a-ganiquias uu

renfermant eu excès des matières min,-raies Polinnen: les retonumliv ä toute-
eau qui renferaiiee deir.stin vase .b- »erre ou de terre y prend une u.leur .l.eufs
pourris renferme ces si; t.s tances ».lyaniquos Pelle dan- h.quel.a ie savon forme
,1,-s ,-unjeaiix abonj.nits el qu, durcit les eecunies leiiicrine un eMcès de matières

terreuses er n es', nais jiropre a I aliiue-a talr.ua V eilPms am roi si nage des sources

lies infiltrations jk-iiv en: se produire ein saes trou hier ia hriqu.elit.-et inëine
la saveur de 1 eau. lui communiqueront des jiroprieles dangereuses Certaines epi-
d-iuié; locales n oui pas d autre origine.

Idee principal« eat,x imham.es
lêi Lorsque I eau eionl r.-i dispose ne reanaeéie pas les crue h tion s que nous venons

,i Cim[itérer on p.eul v remédier eu paciae an a: aryen de é ebulhlion et du fil-
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L'êbulbtion tue les germes n us blés m a, s en ci eis. ant I au- el I acide carbonique

elle rend! eau l'ace el an,!'.',- ¦¦¦ On le orenh-a alors -m inl'usinn de thé. de
café Le tili rage cous sic i'i faire pas er 1 ran a travers une substance qui lui
enlève les principes dang-T-eux qe: "I r- renferme

Mae principale ptifiprati-j-i d ' reo, pa
' el ulliiio« 't le /îltraijf.

7. On connaît hon nonibav ce eihie; L- a.'us p a- .n
die. Il a la forme d une causse boucle treuse dan. laqn-lle ou fait arriver sous
pn ssion 1 eau qui su nie ara.er- les a..,ia-u s Ma r au
charbon Prenez ni tonneau icl'o,,^ par l'uu des Une- - ¦•; a e a ur.e cou

sconde couche rie chao-hoii |' I Fa te. alterner ainsi
a ce que votre tonneau soit à mo tir- rempli, el fixez
eau. Votre iilhv esl prêt a fond onuer Vous aurez

en soin aie le 1ermener pur une bonne cou. ¦
e rie ara,vier \ ous versez l'eau par

riossus. vous la tire; par dessous Les germais mauvais seed restes dans le char-

Idèe principale : filtres.
H. Mb croyei | as que 1 a cool lue les oiiiausaaies m al la.sa ad- que cou tiennent

certaines eaux l'ouï jue ce r siillal lire atieeni il faudra I ..r verser en si grande
quauUle eu ii eu deviemirail .r.s dan-vreuv pour lie n ue lui-me ,ae. Au reste,
ce que noire corps réclame i esl de I e:m imm aue de l'eau. Aucun de se; oi'ga
lies ne be lelic.e de la présence de I J mol II ne nous apporte aucun élément
utile, tainl s que 1 ira a pure est un al nient ¦ ind. -pensa!)!,: que sa privation
absolue amènerait la ni',H eae ions ou quatre jours.

idée principale. i utilité de i n,'cec' ce, ¦;.-¦' dans de l'eau.
Explications diverses. Linal det de ifs, saabstaaice blanc bleuâtre reconvraiil

I ivoire sa sur face esl a p.eu près inaUaiqmi Lie p-nr tous les read fs —Lu homme de
;3 ke a 'ii hc d ,»au dans -os diileiea.es lyane. .pb.rs d une bru al,.-e — La sueur
reiifea-uie les Ö llil'i .1 eau la sécrétion varie de "Ull-SKiO grammes jusqu i 10(111

ii.lOÜ laraueuiOs Lu u.açaiit Iioiume ila.es une -.-tu,,... el en le jioussaul par de.
bcassoiis chaude; cette qaaaailile peui se decvqiler — ha ¦ai'ie e-l sécrétée par
trois paires de plan.Jes sahva.res I] arotuie se os- ana\ baue ,d sublinguale). la sé-
cretio-. esi c»ml nue ira .- ihm-nue dans 1 i aervalle ces repas i Hitj .l'eau :
secret o., quoluiieiiu 1 'J 1 Lim ,a - — Ui e-.liOHï eau secr.» .rioii
tiuuee, les larmes se r. unissent dans le lan lacrymal <iii.de interne de l'ieill el
desceudenl dan I ¦¦.- | *r 1- .- ;ml u ..au.il iVrvnal. — Les <•. af....... ya-
r.t'p.i.es ont app. ,,u ¦ irii-i;-¦ ¦- ,¦_--., ,\ j:,i ..,¦.-,. --.-riiie-
des maladies -oait im .jrganirsur- — Maladie tjjàimifm : celle qui atteint à la
fo s plusieurs jiers-,a,..c. sou.eut un tra.. I nombre, la caus--réside dans I air.
fi-.'.queiiimenl rlaiis 1 eau Poïïi- fair,, d ; parai ire le tv obus d une eo aidé, il sul'lil
presque toujours de pur lier eu rompéaccr une eau aa.aésaine. — ttappeler les fil-
tres des grandes villes. — l'r-se de I eau. à l'ieiic.e au milieu du lac joour évi-

canalisation .lislr l u on '¦' li ie al-: \ pue (lia ie..i. a pr li aquarehé
aqnatiuaii aiqu fore äqual que a,r eux A.pi rame Itallaigiies éVoiraaime. Aigues-
Morles aigu ère aiguë-mar ne Aix lix-ia-Uiapelle. Auch.

Humeur 1 man de liuiin einenl I aaund le hn-.necter humectaliun humoral

H y lr,,pne, I ydr.-vpl,a|. hydrophobe Iipre ¦ - graphe — logie. — hydroincl
— métrr, — métrie, — pisie — pique — ;cope — sc.-que — statique — thëra-
|iic — bvdranli,|W. hydrate. h> Irnnte iivdre hvgroPicire — iiiédrie. métrique.



dei i de 1. er

— 622 —

,-iei-e (Dupraz el Bonjour, p. àl3i.
Ùsseau f-;e» »«s -:«i' n* :iii.
Les buveurs d eau re- steni m eux a la fatig c que les buveur^
de liqueurs.

wie t'.aïux staimantos eaux eoura» tes — Limpidité, pureté

ie -source d eau vive 'allusion a 1 entretien -..;: Jésus avec la Sa-

Croquis coté d'une fontaine dont

EcriiTurii
fr-,:.ichenr

Srande e

Dessin Carafe, verre, -eau on fnnlaii
le fond est moins large que le dessus.

Poésie. La source Dupraz et lloujour p. 336)

RÉCITATION

L'eau qui tombe et i eau qui dorl Ma s i eau pui toini c are. lo en haut
Eteint les ci rieirs brûlantes.Sont ilêux p. .rieuses de joie.

Heiir-uv é agreste séjour La sév-e qu elle répand
Oïl le bon vent les envoie Nourrit vignes l les et plantes.
l'est par i une que tout ut.
¦sans a'ar.ilre que lort succombe.

Le corps se sent tout, jojenx
Dans l'air qu'elle purifie.

Béni soit Dieu qui nous fit L'eau qui tombe, l'eau les cieux
L'eau qui court et 1 ea.i qui tombe ' C'est la source de la vie.
L eau qui court parle eu courant L'eau qui tombe et 1 eau qui dort

Sou. deux porteuses de joie.s,a Erstehe .r jP ¦.'-• [,.. et douce.
Au bord de sou Hot errant Heureux 1 a.T- -le séjour
La Heur- souren' 1 herbe pousse. Ou lelmn >oot IrmiwI
La forêt s y desallére.

Boni -oi*- [>i-n. qui nous dt
L'eau irai niirl et beau aui a mibe

.Extra t des Chnritt .'¦¦ Payait, par I'. l)r ab- a 'A swre.)

I du sel. d'autres son
eore pétillent d acide ca

es mélanges qui rtcèrt
.e d'elle; etii -



GÊOÛRAPHEB PHÏBIQUE
Comment on a pu mesurer la circonférence, la surface

et le volume de la Terre.
Il eût aujourd'hui 1res peu de personn - .m i_uor*»iil que la Terrv est un»

corps rond ayant la forme d une boule ul p*»u reuQé- au milieu et aplatie aux

les ; IflOOOÛOOO mn uièlres u ¦ - Mai- ¦-.. ;„ r„ ,1e u-r-unu- cm, prennent".

celles-ci sout exactes ou si elles ne sunt cas çrotsièiviueut approvimalu,--
Lessavants oul-ils réelieme il r.,.-ure -l _-.il.-ul-- »vil, éii..riic I«uIh. - e-.. après

droite autour du globe, ai Ira vers les terre- et :es men, el passant juste par le
e rillen Des erreurs grossières ne imiiijur.i- i ¦ - irai,-

renrire ;. .t- ,:¦¦ ¦¦¦ q- -1 ¦ - I - d e e pi on leur exr.hq.re la nie d -n rec. ¦

L; surpri— ..- ¦¦•- p.-a - n-- ia encore ,-i iriser.: l i :i .- h 1111. : -, I

elb-s appreiidroni que les b ment- ,1e ce calcul ont el,. pris au ciel, i.'est-a-dire
que la terre a .de mesurée au caei, Inen plus diliicile a atteindre que la terre
qu'ils foulent a leurs pieds.

liieu n'est cependant plus vrai cl c'esl la ..l-anon sire lion du procédé emplove

porteur pi-

'"'.'l'hcu!'



m icro niedre son! tendus iransvers al emenl dem; 1 mien eur de la lunellc. La
limc-.l. peut glisser in.j-,'/.ml.dement et vertical n.onl le ong d'un demi-cen-le
li visé: comme un rapporteur Outre cela par un n.eca.is.e trop lon;ç a expliquer

ici. les degrés sont divisés en :1.11111e- Ulli"« parle ri u degré et la minute
en .0 pari es raies pelil's aap[.d es secondes S par une belle nun él.nlee aprss
avoir ¦ o ivena'ble;-.,o:.l étalai sa-, lunette on i;.e une étoile de manière a ce qu'elle
coinci le aiec le cenero d.a micromètre ou peut lire ia hauteur de leIode sur le
cercle voi'ti al eea degrés iioeeules oi -ecuiide. avec une précision rigoureuse.

Si cette ob-ervra ion -.- a I l'a. le ai lîe.i-ne el nvaul pour ol je! I étoile poi aère on
trouvera t que raet'.r: eioile sib e dans loul notre, hémisphère, a nue hauteui de
4" degr-s au-dessus de i or zon On saal que .-¦.!¦_. eUeile se Ir.mve l'aeiienien! en
Ilmenau', un a eue pa.-siu t -.ar les Jc-us étoiles do carre de la Oi-aurie Ourse â
boppus. du t mon Lotie hiene en se piolom-eant arrive jusee a celte étoile, dis-

llion qu'il ne s'agit que de mesurer la longue

¦- .'. s'-e m

il .esur.i

diri

¦ura une base a Malvr
iens. Il trouva 57 DUO

ndesrêsultatslesplu

Ire; fausse mesure du in_

âpre; quand il connu' la

fus se trouva parlallleii].

u Ique prim tif qu .1 I'OI. lui douua _n

,i ques eoisos de celui que Ion obtint
— (¦l'a- parfaits Suel ms a-tronouie des
u iiie.-idi-ii lerrestre par la méthode r

e.' Londres a i
it les déti

il trouva une valeur Irop forte de hoirie

la Terre. Elle i liargea Picard le -
conduisit de la uue chaîne

I) tui-es pour le decr,



Canton ,1e Vaud
INSTRUCTION PUBLIQUE ET CULTES

KCOI léS PIUMAIRES
Places au concours.

Kegenies. Boussent. m ni, cesse I ouvro^c, brevet e» m' a";, 0|jQ sseplenr
l.i-eù (o heures. Echallens maiitre-ase t école eni'anhnc. fr. 'i00 et. fr. 120 pour
indemnité rie .ireinenl 1.5 septembre lr ii heures — Morjt-ï m ni Ires se d école
seuil enfaine.ine l'a' Si'ili aiv-arc sncaniontatnen -le fr 1Ü p.is.ju ii concur.-en.ae de l'r flâl)
il! septeanhi-e i ta he res — livmetnel eur l.iatiniiie maPresse d école scirii on-
htEiline. fr. IHK) l!i septembre n. Il heures — finiU-tn d Œx (Les MouLns't. fr. 900.
.-i sepre-chi'c à ii heures — I ure.ns f- '«Xi S s.qeeiiifci'e à ri he-.ires — Yvonand
(.\iedens). fr. 9(10 15 seplenilmc li 6 lieur.-s - i.e Ci, à telai-' ii'larens fr. 1200 et
J' o.J peur jardin eà u;ant.ti-c lô sf-.b'iulirc à ô h-iares — Clifirrlomiei, ;\i.r Herr-
yen, l'r- 900.' lil septembre ù"o lie n'es". — Prnvaure h 0.0. la septembre a li heures.

— Such!/, fr -WO 12 sepieiiil re ii ß heures.
Begen.es ¦''htîtetni fi. Œ.r (Les Gronaes) fr -1400 S sculeiiibre à Ghenres —

Vail-am.nn.fi. ii l-lOO f. .:-'pleinbi'e a ti lieur-e= - Z,i(.e«s l'r hïftO 8 septembre i
6 heures. - I.a. l'haine ¦:¦ l-Mlé) Li se Pot lue a Ci '.eures — Louât/ sur .Jfort/es.
fr. i'i00 15 septembre ¦'¦ (i heures Cuai-m/ li' -1400 19 septembre à 6 heures
— Oulens (Kchaliens tV léOll lu ;ep"eroh,i'e n 6 heures.

Rentrée des classes
-.neues d instruction e

Gymnase classique. Collège cantonal. Ecole industrielle cantonale et
Gymnase iiiat]isma":que eEe-. •;.:>_¦ de ecinmerce Ecrie .sape-i'ieure comunale. Ecole Vinet. Ecoles normales, sont en vente à la

Librairie F. ROUGE, i, rue Haliliinaml, Lausanne

Zechnicum öe la Suisse occidentale, à jjienne

ÉCOLES SPÉCIALES :

1. L'é:ole d'horbgene ave: ämsions spéciales pour r_.a':_„e-_rs et re__onteu__ :

l. ::cés ii er.e.r.r.:;-:; è: : *!*:•.:5tîic.i.i:a:- ". ooaiï pratique de peiile méeaniîue et de
"écaniqne de précision :

3. l'école ie3 __-,_ .a_d__Li_oé_ ¦:: i s.ro_iiie.i-r= t..'."si»"--ent 1 écris de gtyrare ît ie
ciselira et ïirisio:: ï:ii_ la Ss;.«*!::. ü; éa boite de montre a

_. l'éede des chemins de 1er,
(Let ailiniMj uns o celte dern.è.-e n'auront, lier, qu'un printemps.|

t nseigai-menl e» te»n fni m et «n nlleniitnd.
Coups préparatoire pour l'entrée aa printemps.

Ouverture du semestre, d'hiver le 3 oclahre IMfl». Kxnmi-ns d'admission
le * ortolifT n B heures du matin d'iti? i? b.liment, d.i l'echnieiim. jiln.re Ro-
sius I'our renseignements el i iscripiions s ..e. 1res ser il lu lin-erpon de l'cliil lisie-
irieiit Les programmes sont, gralnifs

Biemjb, le 22 août 189&.
Le Présidant de la ComniEsion de äwreillaa» :

(a**8ï) Ilofiunmi-tlull.



ECOLES NORMALES DU CANTON DE VAUD

Formation k Personnel enseignant

POUR LES TRAVAUX A L AIGUILLE

LES ECOLES ENFANTINES

tén eierniion lu ri-Klriuetit du tS septembre 1S9Ô sor l'organisation

!i l'îiigiiille et hi ihi-ection dca cl iss f en tant mes des crics spéciaux seront donnés
du 1 »îi-ll It»»» au 1 '¦ aTerll 1900. en nie delà préparation des jeunes
tilles qui désire ni te vouei ai cet enseignement.

Tes murs sont organises »le façon a co une 1er- élevés qui les suivent puissent
obtenir, si elles le désirent, les deux Irevels mentionnéi [dus haut.

Les ennmens ,1-eelniission enironl heu dons le bâtiment d'école de la
S r<i!*.-i\ 'O lie11j ]e jeiiiln 31 seplemlipc proclixiii à ¦_¦ heurea
du IlltUilt

ïoussiyué nimil le IS neptenibre pi ocb-.in ef. joindre ai leur demande d'in
scriptum :

1° un acte le n a issu n ce. ci, pour les étrangères au canton un acte d'origine a

-Jfi un ténioiL'n.iifi' le bonnes m murs dein re pu bi municipalité du domicile :

des.-ervïr leb.-' lr» - u u moins une école 1 ouvrages ou une école enfantine
do - ¦ iiLum, .ipri'-a l'ol,,-iiti. u de leur diplôme.

Les a_p_r_n__* qui, en cas d'admission, desireni Cire mises au bénéfice des

bourse» accordées par 1 Elit doivent. l'Indiquer dune leur lettre
d'i inscription.

Pour Être aidm;-:e- les e.spiraiiies duaveiil cire ageeri de 17 au* au munis dans
l'aimée, subir 1 e\amen médical prévu pour l admission ä 1 Leole normale des

jeunes tilles, ainsi qu'un examen satisfaisant sur les objets enseignés à l'Ecole
primaire, cela. »Intim Se.« Ilmil-»* fi-ii-i-w pur le réglerocnl prÊctUa

Ce ny]einen le sera envove sur demande.

Lausanne, le 51 août 1899
Le Directeur,

F. GUEX.



ECOLES PRIMAIRES

Le chef tin. depti te ri"--i

¦*¦ Tausch 4-
Cfa. Ffiep. Lehrerin .edennann-dorf .'t. S.,l„il,un, y. unsel,' ~oi,r.-ud den Her

Tue H..,r ",.....
Instituteurs de la campagne réalisent de -beaux

bénéiiccs en s'occupant do la h4137q

reprêsentatïor)
de la tuilerie mécénat/tu PunHiu-'iïtt-fselîn S' G", à Bâle.

Grande Fabrique de^euble^

Larde-robes ruass ves Va-moiros », iflaee. \mec.blemenis de salon.
100. 115 â 125 fr. I*0a1801r. Louis XXI 380 à" 580

Garde-roLes sapin lionnnodes massives l'iainapes divers
30. 60à75fr. | '50à73fr. il). 30. 36. 38 à 75 tr.

Magasins Pochon frères, tapissiers-ébénistes,

lUÄUSAIfHMa PLACE ClITOâliE
Spécialité de l_oinsis<-aiix masMls pour la campa «ne

- ^ W»- w
couriste—N^



FQEETISGH FRÈRB15
MAGASINS DE MUSIQUE

LAUSANNE ET VEVEY

Bâtons de direction
j: im -t-ar-ii. — E .1:01 au choix.

psh ¦esi

Autres mMèlcs <i- parf-tr de fr. 1,75.
Nouveaa pupitre de table h Automate ». s'ou.re

eise fea-ine d ai se al mou ,o;-,ient article sol de

et elegant, à (:. 2.50 et fr, 3.—. eu palissandre
Pupitre de table en 1er l.r n?,e l'r 1,— 1.511a

le nièiE? n cP.Oae fr. i,—.
Pupitre â pieds nolie l'ai a-n-aalaon) enimis, très

léger ir. 7.—.
Pupitre â pieds eu fer lirunzè, ris en fer.

phable. ave ¦ d.-aahle cr.ndehib-e a fr. 6,—. 7,—,
8.—. Pins sol les sonnés, â fr 1(1.-, la,—.
14.— et en sus.

a,- -i 2.E
11 G pour !?n Pire

fr 2.50 el 3.—.
Diapasons à branches, acier fin, ft fr. —,î

L— 1.50. 2.— et 2,50.
Diapasons chromatiques a fr. Ô-

» donnant tous les accords, n fr 6.-
Arcbels, ordin a lr 2.—. 3.-4,— -. P.emt

chois à fr. 3,—. 6 —. 7,— ferna ml „ne vn

Métronomes de toute [.remiere qualité.
fr. 12.—. 14,—. là,—. 16.—. 18,—. 20.—.

"Violon normal, ev.o --.os .-, aeessea -es giran
a h. 40.—.

Diapason à branches, »canl modèle, s

Magnifique cho-x d'harmoniums et pianos, neufs et d'oceasfa
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ORGANE

PËDAGUGiaUE JE LÀ SI11S51

parai»sani tous les samedis

RÉn>ciEnR em Cbkf e

FRANÇOIS GUEX, directeur des Ecoles normales, Lausanne.

Maçta da la partie pratique: Gfeul:AM_Mtstt_iHiset
ALEXIS REYMOND. inslitn- MARIUS PERRIN. institu¬

teur. Mortes. | teur, La Galle, Lausanne.

XKur.H.irtL G. Hiiitcnlaug
nieur \-,i_,rai»u-

FuiBouB', 'A.Pemard, n-;--

des aiiuonces 3') centime» la ligne.



SOCIÉTÉ PÉDAGOGIQUE DE LA SUSSE ROMANDE

Comité central.

Genève Vaud.

SÄ"^_. ': g6« èlt. ™ !£_-__£_«, S

Jayet, L

fijlam, i.. Èispnoté
s,Bïm un. £«"?__,«..

C__ra4] e an. A ha Loo amase allemands

Fribourg
««¦•m_,LEDn.i,r.r;l mag. wr*"' *

Bureau de la Société pédagogique romande

F. Payot, libraire-éditeur, Lausanne
l, rue de Bourg, 1

Carte de la huasse pour les écoles par W tlosiei
Curée de l'iiriti'j.o. par» tlosaer et Liebler. mont
Tableaux A. B. t.., 84 X 62 typographiques, mar

ar toile et rouleau

> d » lithopi-ephnaues. majuscules.

'2 Ishleiiux eolles su.' un carton,
Méthode nnalvl; c--entliehene de leetere. ,nonpreaient HO iribleaiux

d'épellatîon, en feuilles,
colles sur 18 cartons,

Tab.eau du système inelri.;iie. sur tuile et rouleau.
Boulier erniipleur snns pied.

LoLcctiou de 15 tableau., arp.ronomiquos TU X cô en feuilles,
15 -

T -

cultivées
leanenl ,'ileaue
ide fr. 12,

18 T5
18 75
18 75



Villamont-Dessous, à Lausanne
O-ranâé -hoir -'ouvrages en tans genres, brochés et r_li_s, français et étrangers.

Spécialité se livres d'enssignems:;-. — Papetsarfa si foora-iures d'scoUs,

Ouvrages reiiiDimaDifc à HM, les membres Ju corps ciiseignant.

L_ corps el l'âme de reniant, par le Ü' M. de Flechy Fr 3 50

Esquisse d'un enseignement basé sur ta psychologie de l'enfant, par
P. LaudhbB 3 —

Am Institutears et aux institutrices. Conseils ef directions pratiques
pari. PjïOt 3 50

L'Education de la volonté, par le mfne 5 —
Dictionnaire-M amiel illustré des écrivains et des littératures, par

Gidel et i oi.net. Henn i ..luaiie ce rlr une, tie.nehes rouges 6 —
D.ciionnaire-Manuel des idées suggérées par les mots, par EtODAIX, Carl 6 —
Histoire de la litléralure française pair ficsTAVE LiNSOH, cart. i 50
L'honnÊte homme. Tours de nioraile thé on que el ni-ritiaue. pur Stkeo 3 50
La vie morale. Recueil de iectui-es ..hansaes el aiianotees, par ,1. Si eh G 'S 50
L'Histoire suisse en images. Nouvelle édition populaire en 52 feuilles.

En feuilles Fr. 8 —. en i vol. cart. 10 -
Cîura de dictées, nur P ni »an »a »a mm. rlYïSETn;. IUr:-M.\\v. Lamve el. Fiei-rï, et antres

Outtragea traitant lie la méthode intuitive (Alge, Gocéne, etc j

Choix d'ouvrages concernant la question de l'anti-akoatisme.

Btblint.h"que des prafe^niana intlii.sfriellei t: :., m m ère i:i.'-:.;, aijmolrs et. liberales.

Riche assortiment fi euoraaes publias par la L,brarr .- Aarteole, de Paris.

Hayon spec-al fia tiares relatifs a ta photographie.

Souscription au \outmu LnronHHe illustré en sept volumes, encyclo¬
pédie unryei^ebe Siïus.Tiption a forfait ri l oea venue ersehe 'en l'asc. Iiebd,.
séries de 10 l'asc. ou vol. br.) fr. 170.—. â l'ouvrage .relié fr. 205.— Facilites

et renseignements bibliographiques sur demande.

Librairie Härtung
VILLAMONT-DESSOUS, A LAUSA'



A_ MAUCHAIN
GENÈVE — Place Métropole — GENÈVE

Svslème brevel. =£ 3ä'-S — Kodfele dépose.

Travail assis et debout.

^'adapte ci toutes les taille:».

Pupitre officiel
du Canton de Gei

toi


	

